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u LEMHISJODGÊTAME 
Il y a certainement de braves 

i contribuables qui ne savent pas 

| combien de douzièmes provi-

1 soires le gouvernement à été 
; obligé de demander sur le bud-

! get de 1899. 

Pour l'instant nous sommes 

I à six. 
Ce qui signifie que jamais la 

Chambre des députés n'avait 

Butant perdu de temps. 

I lien eut fallu d'avantage, si 

^ ces messieurs du Palais-Bour-

bon, honteux d'en être arrivé-'là 

\ n'avaient pris l'engagement de 

. terminer l'examen de notre loi 

i de finances dans la soirée du 1° 

Avril, veille de Pâques. 

La date prêtant à la fumiste-

rie, cette promesse sera-t-elle 

un poisson ? 

Quoi qu'il en soit, nos dépu-

tés ont une singulière façon de 

s'occuper de nos affaires. 

D'abord, un nombre consi-

dérable de séances sont em-

ployées, c'est-à-dire perdues, à . 

Mscuter des interpellations 

Jont le but deux fois sur trois, 

p'est toujours d'ébranler le gou-

vernement avec l'espoir de pro-

voquer une crise ministérielle. 

C'est la grande préoccupation 

.des radicaux et des socialistes, 

lorsque le pouvoir est entre les 

mains d'hommes relativement 

modérés ; on pourrait même 

dire qu'ils en ont pas d'autre. 

Quant au budget, le premier 

soin delà Commission chargée 

Ide l'examiner est de le démolir, 

pour prouver qu'elle a bien tra-

vaillée. 

FEUILLETON DU " SISTERON-JOURNAL" 

ARLETTE 
par GEORGES STREET 

II 

— Vous êtes fou, mon cher ! dit Henri 

avec humeur. Je ne vois rien en tout ceci 

qui mérite les frais d'enthousiasme et de 

poésie auxquels vous vous livrez sans me-

sure. Parlons franchement : vous n'êtes pas 

un niais, je ne suis pas un sot, quel intérêt 

ici vous amène ? 

A celte question qu'il ne s'était peut-être 

pas encore adressée, tant le cœur de l'hom-

ne fin et rusé est ingénieux à se tromper 

lui-même, Georges se troubla. 

— Ce matin, dit-il, non sans quelque 

embarras, le paysage était mieux éclairé, 

'es horizons étaient plus nets, les accidents 

Et, lorsqu'il vient enfin en 

discussion, c'est à qui s'achar-

nera à bouleverser cette secon-

de édition par des amende-

ments sur chaque article. 

La Constitution dit bien que 

le budget doit être voté par les 

deux assemblées, et, en premier 

lieu par la Chambre des dépu-

tés. Mais, elle n'exige pas un 

pareil bouleversement qui fait 

perdre la tête aux ministres et 

prolonge indéfiniment un pré-

tendu examen qui, au fond, n'est 

qu'une série de tiraillements où 

l'intérêt du pays tient la plus 

petite place. 

La preuve de l'inutilité de 

tant d'efforts apparents, c'est 

après avoir bataillé comme des 

chiens hargneux surune partie 

de ce malheureux budget, mes-

sieurs les députés auront bâclé 

l'autre partie avec la plus in-

croyable désinvolture. 

C'est donc le gâchis, et le plus 

honteux des gâchis, le gâchis 

volontaire, prémédité. 

En vérité, ne serait -il pas 

possible de mettre un terme à 

un désordre aussi scandaleux ? 

Des hommes sérieux, navrés 

d'un spectacle qui se renouvelle 

chaque année, et dans des con-

ditions qui s'aggravent de plus 

ne plus, ont pris l'initiatived'u-

ne réforme du règlement de la 

Chambre, pour endiguer le dou-

ble torrent des interpellations 

et des amendements à la loi de 

finances. 

Cette réforme s'impose . 

. Et c'est le gouvernement qui 

devrait réclamer l'urgence. 

plus piloresques. Mais jevouspromets.au 

lever de la lune, un spestacle vraiment en-

chanteur. 

Comme il parlait, Henri Delcour aperçut, 

dans un massif de grenadiers,une tête jeune 

et curiense qui regardait au-dessus du mur 

et que son aspect fit disparaître presque 

aussitôt, sans que Georges eût rien remar-

qué. 

Ce fut pour Henri Delcourt un trait de 

iumière dont le paysage lui parut illuminé 

beaucoup rrr'eux qu'il n'aurait pu l'être [ ar 

le soleil ou par la lune. 

Il comprit tout. Mais comme c'était un 

esprit aussi délicat que clairvoyant, il ne 

voulut paint humilier son jeune ami qui la 

veille encore, l'entretenait de sa douleur 

iuconsolable, de ses regrets éternels. 

— Eh bien ! s'écriï-t-il, en y regardant 

mieux, vous avez raison, ; eut-être. Voilà 

des lignes d'une pureté, d'une netteté ! 

comme vous Jisiez ce matin. Tenez, ce piu 

s'aperçoit la-bas, à l'horizon, est d'un pffet 

qui m'enchante. Plus près de nous, ce bou-

quet de mélèzes est saisissant ! Et com-

Qu'est devenue la proposi-

tion ? 

Si la Chambre ne se résigne 

pas à donner satisfaction au 

pays, il faut que les conseils gé-

néraux interviennent, et, si ce-

la ne suffit pas organisons un 

pétitionnement général dans 

toute la France. 

Il est impossible que l'im-

mense majorité des électeurs 

ne proteste pas contre le gâchis 

dans lequel se roulent ceux 

qu'ils ont élus, pour s'occuper 

de leurs intérêts. 

L. M. 

Députés dans la purée 

Chacun sait que nos pauvres députés 

ont toutes les peines du monde à ajouter 

les deux bouts avec les 25 fr. par jour 

que leur allouent. ...les contribuables. 

La plupart de nos honorables qui siè-

gent, à l'heure qu'il est, au Palais-

Bourbon, sont dans une dêche absolue 

et se trouvent dans la nécessité de faire 

la pièce de quarante sous sur les boule-

vards. 

C'est pourquoi un député, qui répond 

au nom suave et distingué de Tour-

gnole, voulant mettre un peu de beurre 

dans les épinards de ses collègues et 

dans les siens, a déposé, l'autre jour, 

sur le bureau de la Chambre, une pro-

position de loi — du reste avortée — 

tendant à élever de 9000 à 15.000 francs 

l'indemnité de nos législateurs. 

Ce bon M. Tourgnole ( prière de ne 

pas imprimer Torgnole ) a raison, la 

vie parisienne est hors de prix ; tout est 

cher, depuis le repassage du faux -col 

jusqu'aux valenciennes de la dame de 

cœur et il est difficile avec de si maigres 

émoluments de faire même l'économie 

d'un timbre poste. 

Et en suite, en étant un peu mieux 

payés, nos représentents sauront sup-

porter plus facilement la misère.... de la 

ment trouvez-vous l'angle de ce mur, avec 

ses touffes de grenadiers en fleurs ? Georges 

vous ne m'aviez pas parlé de i'angle de ce 

mur. L'angle de ce mur est d'nne grâce 

bieu séduisante. Il faudrait n'avoir point 

d'yeux pour ne pas en être charmé ! 

— 'J'en étais sûr ! dit Georges d'un air 

de triomphe. J'étais sûr que vous seriez de 

mon avis. 

— La lune monte dans le ciel ! s'écrira 

Henri d'un ton mélancolique. Le vent du 

soir se lève et soupire . Les concerts de la 

nuit commencent. C'esf l'heure où j'éprouve 

le besoin d'aller rêver seul dans le creux 

des vallées ombreuses. Laissez-moi m'éloi-

gner, mon cher Georges, et ne troublez 

pas de votre présence les méditations de 

mon âme. 

Georges, qui n'avait jamais vu son ami 

monté sur un si haut ton, bénit le ciel qui 

lui envoyait si fort a propos ces déman-

geaisons poétiques. 

— Ne vous gênez pas. H inri, dit-il ; je 

sais trop bien moi-même ce que ce; heures 

de la nuit apportent aux âmes rêveuses. 

plupart de leurs électeurs. Et ceux-ci, 

d'autre part, se serreront le ventre plus 

volontier, sachmt qu'ils ont, des man-

dataires qui touchent 15,000 fr. par an. 

Nous sommes très accomodants au 

Shteron-Journal el nous ne demandons 

pas mieux, après tout, que nos députés 

reçoivent un plus grand nombre de roues 

de derrière. Seulement nous voudrions, 

excellent Tourgnole, qu'ils fussent 

moins nombreux et de plus fine qualité. 

Pourquoi payer 15,000 fr. par an un 

tas de nullités, de non -valeurs, de muets 

de ratés, d'indéniables fruits secs et de 

figurants parlementaires ? ce serait 

vraiment un luxe inutile. 

Le jour où la Sainte galette atteindrait 

ce respectable total, tous les aigrefins 

de la politique, tous les pauvres diables 

comme nous en avons vu aux dernières 

élections, qui attendent pour payer leurs 

créanciers et pour vivre, qu'on leur fasse 

une place libre, autour de l'assiette au 

beurre, s'abattraient sur les circonscrip-

tions, du genre de la notre, comme des 

corbeaux sur un âne mort et avec d'au-

tant plus d'apreté que leurs besoins se-

raient plus impérieux. 

C'est égal, si le désormais célèbre 

Tourgno'e rend compte, un jour de son 

mandat, il pourra s'écrier : « Citoyens, 

vous ne pouvez pas accuser votre dépu-

té de n'avoir rien fait, je n'ai déposé 

qu'une proposition de loi, mais c'est 

pour demander qu'on augmente mes 

appointements et ceux de. mes collègues, 

Vive la République ! 

Nous demandons, nous, une statue 

pour l'ineffable et majestueux Tourgnole. 

11 ne l'aura pas volée ! 

SOSTHÈNE R... 

CHOSES AGRICOLES 

FUMURE DES POMMES DE TERRE 

Le défoncement profond du sol est 

une condition essentielle de la bonne 

— Heures de recueillement, qui ne vous 

connaît pas I répondit Henri. 

— Delcourt ! s' cria Georges en lui pre-

nant la main, vous souffrez, vous aussi ! 

Vous avez des peines secrètes. 

— Que de martyrs dont le sang ne rougit 

pas l'arène ! dit Henri. 

Et il s'éloigna, le front baissé, les mai.is 

dans ses poches, d'un pas lent et triste. 

Uue fois seul, Georges se mit à rôder, 

comme un loup, autour de l'enclos, mais 

vainement. 

La gazelle effarouchée s'était enfuie pour 

ne plus revenir. 

Il grimpa sur le m ir, il écarta las bran-

ches, mais le nid était ?ide. 

U était là depuis quelques instants, quand 

soudain il entendit une voix cassée et gron" 

deuse qui ne l'invitait pas précisément a 

prendre des sorbets au château. 

Georges s'empressa de descen Ire et d'aller 

rejoindre sen compagon qu'il trouva sifflant 

un air d'opéra et s'amusant a jeter des cail-

loux con re le tronc des d'arbres. 

(A Suivre.) 
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réussite de la pomme de terre, mais il 

faut toujours le compléter par une fu-

mure appropriée si l'on veut obtenir 

une récolte abondante et rémunératrice. 

Au fumier de ferme, le seul engrais que 

beaucoup de cultivateurs emploient, il 

faut adjoindre des engrais chimiques si 

l'on veut atteindre les rendements avan-

tageux des pays de culture intensive. 

On aura recours pour cela aux Scoi-ies 

Thomas, l'engrais phosphaté le plus 

avantageux et le plus économique ; au 

Nitrate de soude, l'engrais azoté le plus 

efficace ; et au Sulfate de potasse qui 

ne nuit pas à la formation de la fécule, 

comme le fait le chlorure. Les Scories 

et le sulfate seront employés avant la 

mise des tubercules en terre ; le Nitrate 

sera répandu moitié au moment de la 

plantation, moitié après la levée. On 

obtiendra de cette façon d'excellents ré-

sultais. 

Voici d'ailleurs à ce propos un inté-

ressant essai de M. Féraud, professeur 

d'agriculture à Saint-Vallier (Drome), 

en terrain ayant reçu uniformément 

12,000 kilos de fumier à l'hectare : 

Avec 800 k. Scories Thomas. . 19,250 k. 

Sans Scories Thomas . . 13,500 -

Soit un excédent de 5,000 kilos, va-

lant 460 fr. pour une dépense d'engrias 

de 42 fr d'où un bénéfice net de 418 fr. 

à l'hectare. 

Uue bonne formule de fumure est la 

suivante : 30,000 kilos de fumier ; 600 

kilos de Scories Thomas ; 200 kilos de 

Sulfate de potasse ; 200 kilos de ni-

trate de soude. Elle donnera toujours 

d'importants excédents de récolte, et 

par suite d'abondants bénéfices. 

CHRONIQUE LOCALE 
ET REGIONALE 

SISTERON 

Bornes Fontaine.s — On nous as-

sure que la disparition du fumier dans 

les rues où il a l'habitude de fleurir à son 

aise, coïncidera avec l'arrivée de l'eau 

du canal aux bornes-fontiines delà villo. 

Garnison, T- De mauvais plaisants 

prenant au sérieux notre boutade hu-

moristique de samedi dernier, ont fait 

courir le bruit que la garnison était dé-

jà installée à la Oitadèle. Il n'en est rien, 

les culottes rouges qu'on a vu circuler 

ces jour-ci dans nos murs, apparte-

naient à de braves militaires, se rendant 

dans leurs familles, en congé de Pâques. 

Musique. — Demain sur le cours du 

Collège, la musique des Touristes don- . 

nera un concert dont voici le program-

me : 

Le Lodévois (Allégro). . . . CRISTOL. 

La Reine dss Vagues (Fant.) BLÉGER.' 

Confidences (Mazurka). . . . ROMAIN. 

Les Martyrs fPantaisie). . DONIZETTI. 

Bel Ombra (Polka) ROMAIN. 

Casino-Théâtre. — L'affiche don-

ne pour demain soir Le Petit Duc, l'a-

musante opérette de Lecocq. Espérons 

pour les nombreux amateurs fréquen-

tant la salle de la rue de Provence, que 

l'interprétation de cette pièce, vaudra 

mieux que celle des 28 jours de Clairette, 

réellement médiocre. 

Il est vrai, que la troupe nouvellement 

recrutée n'avait pas l'homogénité qu'elle 

ne manquera pas d'acquérir, étant don-

né le mérites des excellents artistes qui 

la composent. 

ÉTAT-CIVIL 

du 24 au 31 mars 1899 

NAISSANCES 

Richaud Henri-Louis-Amédée. 

MARIAGES 

Néant. 

DÉCÈS 

Bouchet Félicité, dit Julie, épouse Pons, 

65 ans. 

Baille Marie Appolonie, 51 ans, Veuve 

Rolland. — Juramy François, cultiv. 

P- L M. — PETES DE PAQUES. 
Billets d'aller et retour de lore et de 2 

classe de toutes les gares du réseau P. 

L. M. àALGEIl, viâ Marseille. — Réduc-

tion de 50'|„ sur le parcours P. L. M. et 
de40.[- sur le parcours maritime. Arrêts 

Facultatifs sur tout le parcours: Validité: 
30 jours. 

liil'ets délivrés du 15 Mars au 2 Avril 
nclusivement. 

P-.L-. -M. — VACANCES DE PA -
QUES. — A l'occasion des Vacances de 

Pâques, les coupons de retour des billets 
d'aller et retour délivrés à partir du 25 

Mars 1899, seront tous valables jus-

qu'aux derniers trains de la journée du 
13 Avril. 

P.-L.-M. — Semaine Sainte, Fê-

tes et Foire à Séville. — Billets d'aller 

et retour de i era classe de Lyon et Gre-

noble à Séville. — prix des 6iUets:%50fr. 

Ces billets délivrés du 17 Mars au 16 

avril seront valables jusqu'au 10 Mai in-

clusivement ; ils donneront droit à l'ar 
ret aux gares suivantes : 

Montpellier, Perpigan, Barcelonae, 

Tarragone, Sagonte, Valence, Cordoue, 

Castillejo, Aranjuez, Madrid et Saragos-
se. 

On peut se procurer des billets : à 
Lyon a la gare de Lyon-Perrache ainsi 

qu'aux agences Lubin Duchemin et 

Lyonnaise de Voyages ; Grenoble à la 

gare et au syndicat dans l'intérêt de la 

ville de Grenoble, 2 rue Montorge. 

DIGNE 
La Société départementale d'agriculture 

et viticulure des Basses-Alpes, vient de 

commencer la publication d'un bulletin 

agricole mensuel dont l'apparition a 

été fort bien accueillie dans notre dé-

partement. Ce bulletin sera l'organe 

officiel des Sociétés et comices agricoles 

du département des Basses-Alpes et 

spécialement dirigé par les cultivateurs 

bas-alpins. 

Notre Société départementale d'agri-

culture, qui s'est reconstituée sur de 

nouvelles bases, pourra rendre aux agri-

culteurs des basses-alpes les plus grands 

services en les groupant, en s'occupant 

de leurs intérêts professionnels et en les 

instruissant. Plus de 250 cultivateurs 

des Basses-Alpes ont, depuis un mois, 

adhéré à cette Société. M. O. Durieu 

préfet des Basses-Alpes, un ami éclairé 

de l'agriculture a été élu président. 

Pour tous renseignements on peut 

s'adresser au secrétaire, 41, boulevard 

Gassendi Digne. 

Une Commission vient d'être consti-

tuée, à Marseille pour élaborer le pro-

gramme du concours régional hippique 

d'Arles auquel peuvent participer les 

éleveurs de tous les départements de la 

région, parmi lesquels les Basses-Alpes. 

Nous apprenons qui! sur la proposi-

tion du préfet des Bouches-du-Rhône, 

M. le Ministre de l'Agriculture a nommé 

M. Eugène Servain professeur départe-

mental d'agriculture des Basses-Alpes 

membre de cette Commission qui a com-

mencé ces travaux à la Préfecture de 

Marseille, le mercredi, 22 Mars. 

Un Flacon pour 3 personnes. — 

Droux (Haute -Vieune) le 15 avril 1898. Ma 

femme souffrait de douleurs rhumatimales à 

un bras ; elles ont disparu avec quelques 

frictions de Baume Victor. Moi-même, après 

avoir souffert d'une vive douleur à l'épine 

dorsale pendant prés de 8 jours, une seule 

friction a suffi pour la faire disparaître Un de 

mes voisins, qui est réstè 4 mois au lit et 

qui passait pour avoir une maladie de poi-

trine a été débarrassé en une semaine de la 

toux qui fesait le désespoir des siens. 

Mazabraud (Sig. lég). 

JARDIN EN OHAMBEE 

Oucachez vous ces fleurs dont le parfum me 

[grise 

Et que je ne vois pas, madame, en ce logis ? 

Des fleurs, je n'en ai point, mais cette odeur 

/ exquise 

Vient dn Congo Vaiaaier qu'en mon boudoir 

[j'ai mis 

Boulet de 3... au Savonnier paritieu. 

Nous engageons nos lecteurs à 
lire l'avis des fâ rancis Maga-
sins An Printemps de Paris 
que nous publions aux annonces 

Madame épluche les comptes de sa 

cuisinières : 

— Comment Victoire, trente francs 

de lait dans un mois ! 

— Madame sait bien pourtant qu'il 

n'y a rien qui monte comme le lait. 

# 
# # 

Au Cercle : 

— Ce brave Biscornet est vraiment 

né coiffé ! Tout lui réussit : avancement 

rapide, distinction honorifiques... 

— Sa femme est si débrouillardè ! 

On peut dire qué c'est elle qui l'a fait ce 

qu'il est... 

— Avec qui ? 

# # 

Il en est du véritable amour comme 

de l'apparilion des esprits : tout le mon-

de en parle, mais peu de gens en ont vu. 

# 
# # 

Ce n'est pas la fortune qui vient en 

dormant, c'est le terme. 

La plupart des femmes ressemblent à 

des énigmes qui cessent de plaire dès 

qu'elles sont devinées. 
# 

# * 

Un plaideur cherche quelqu'un dans 

les corridors du Palais. 

Il s'engage dans le dédale de passage 

et d'escaliers, et, trouvant devant lui 

une porte, il essaie do l'ouvrir. 

— On nepasse pas par là, lui dit un 

huissier, cette porte est condamnée. 

— Ils ont condamné même les portes! 

s'écrie le plaideur 

Etude d e M
e
 Léopold BÉQUART 

Successeur de M. BASSAG 

Notaire 

SISTERON (Basses-Alpes) 

ADJUDICATION 
Volontaire 

Le Dimanche 9 Avril 1899, 

à QUATRE heures de l'après-

midi, en r étude et par le ministè-

re de Me BEQUART, notaire à 

Sistcron , il sera proedé à l'adju-

dication volontaire des immmeu-

bt.es ci-après désignés appartenant 

à Monsieur Antoine IMBERT, 

propriétaire à Sisteron. 

DESIGNATION 
Un vaste et beau DOMAINE, situé 

sur le terroir de la commune de Sis-

teron, au quartier de Seleiilet, com-

pris sous les numéros 748, 751, 747, 

745, 750 et 629 de la section A, du 

plan cadastral, pour une contenance 

de 14 hectares 19 ares ; confrontant 

dans son enstmble les hoirs De Mont-

laux, Pedretty, Suquet, Jacques Gi-

raud, Louis Doussoulin, Truphémus 

et le chemin de Sistcron à Mison. 

Ce domaine qui ne forme qu'une seule 

et même exploitation se compose : 

de bâtiments, puits, et four mitoyens, 

terres labourables, prés, vagues, bois 

et blacb.es. 

Mise à prix. : Douze mille 

francs, ci . . . 18,OOOfr. 

Pour tous renseignements s'adres-

ser à M° BEQUART, notaire, dépo-

sitaire du cahier des charges et des 

titres de propriété, 

L. BEQUART. 

Etude de M6 A. HEIRIÈS 

Notaire à Sisteron 

Suc'deM' CHAUVETet AUDIBERT 

ADJUDICATION 

Volontaire 

Le NEUF: Avril mil huit cent 

quatre-vingt-dix-neuf, à DEUX 

heures du soir ,e/t l'élude et par 

le ministère de M Q HEIRIES, 

notaire, il sera procédé à la vente 

aux Enchères publiques des 

immeubles ci-après désignés situés 

sur les terroirs des communes 

de SISTERON et MISON ap-

partenant à Monsieur Joseph-

Adolphe TRUPHÉMUS, pro-

priétaire à SISTERON. 

PREMIER LOT 

DOMAINE sis à Sisteron, quartier 

de. Soleihet, composé de bâtiment 

d'habitalion et d'exploitation, terres 

labourables, cultes et incultes, prés, 

vignes, bois et vague, le tout atte-

nant, numéros 751 p, 749p, 750p, et 

748p . de la section A, contenant 5 

hectares 95 ares 4 centiares, confron-

tant : du levant Doussoulin, du midi 

Imbert, du couchant Chemin de Mi-

son et du nord Roman. 

Mise à prix : Quatre mille fr. 

ci • • 4000 fr. 

DEUXIEME LOT 

PRÉ sis à Mison, quartier de Ri-

cave ; contenant 4 ares environ, con-

frontant : du levant Siard et Canal, 

du midi Siard, du couchant Blanc et 

du nord canal. 

Mise à Prix : Deux cent cin-

quante francs. 

ci • 250 francs. 

ABLOTISSEMENT 

Après l'adjudication en deux lots, 

il sera procédé à une nouvelle mise 

aux enchères en UN SEUL LOT sur 

la mise à prix formée en additionnant 

les deux prix auxquels ces immeu-

bles auront été adjugés sur la pre-

mière mise en vente. 

S'il ne se présente aucun acqué-

reur sur l'ablotissement, la première 

adjudication sera définitive. 

Si sur la deuxième adjudication il 

suivientun acquéreur, la surenchè-

re du dixième ne pourra être mise 

que sur les deux lots réunis. 

Pour tous renseignements ou pour 

traiter de gré à gré avant les enchè-

res, s'adresser au vendeur où à M° 

HEIRIES, notaire, dépositaire du 

cahier des charges 

HEIRIES. 

Etude de M
e
 Léopold BÉQUART 

Successeur de M e A. BAS8AC 

Notaire 

SISTERON (Basses-Alpes) 

Lieitatioti Amiable 

Le DIMANCHE VINGT-

TROIS AVRIL mille -huit- cent -

quatre-vingt-dix-neuf, à DEUX heu-

res de l'après midi en l'étude et par 

le ministère de M a BÉQUART no-

taire, à Sisteron il sera procédé à la: 

Vente aux Enchères Publiques 
de l'immeuble ci-après désigné dé-

pendant de la succession de M. 

Auguste ASTtER. 

MAISON D'HABITATION 
Connue sous le nom fAuberue île la Tête-Noire" 

Située rue droite à Sisteron 

Composée de d&ux caves, vaste écu-

rie, magasin, cour sur le dérrière , 

premier deuxième et troixième étage 

grenier a foin et galetas au-dessus, 

confrontant rue droite Raspail, Brun 

rue de l'évéché Donzion, Gambus, la 

dite maison ayant entrées sur la rue 

droite et sur la rue l'évéché. 

Mise à prix : Dix mille francs 

ci 10.000 francs. 

Pour tous renseigneme.itss'adresser 

à M 0 Léopold BÉQUART, notaire, dé-

positaire du cahier des charges et 

des titres de propriété. 

BEQUART. 

un HOMME 

disponible ON DEMANDE 
de 1 h. à (î heures Serait occupé pendant 

9 mois de l'anaéB. Travail très facile. 

S'adresser au bureau du Journal. 
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Tribunal de Commerce 

de Sisteron 

Liquidation Judiciaire 

Avis aux Créanciers 

MM. les créanciers du sieur Victor 

BÉRATO, industriel à Volonne, 

sont invités à se réunir le Treize 

Avril mil huit cent quatre-vingt-dix-

neuf à DEUX heures du soir, dans 

une des salles du palais de justice à 

Sisteron, pour délibérer sous la pré-

sidence de Monsieur Barnaud, Juge 

commirsaire de la liquidalion, sur la 

formation d'un concordat ou contrat 

d'union. 

Pour extrait conforme : 

Le Commis greffier, 

PEIGNON. 

REVUE FINANCIÈRE 

Paris, le 30 Mars 1899 

Marché bon dans son ensemble mais peu 

animé sur nos Rentes et faible sur certaines 

valeurs notamment sur l'Italien. ' 

Bien tenus : le Crédit Foncier à 757, le 

Comptoir. Natoinal d'Escompte à 608, le 

Crédit Lyonnais à 898, la Société Générale 

dont l'assemblée du 25 courant a voté la 

transformationt et approuve les comptes qui 

font resortir des bénéfices de 3 015,646,39 

pour l'exercice dernier à 582, la Banque 

Internationale de Paris à 602 la Banque 

Spéciale des valeurs Industrielle, dont les 

100,000 actions nouvelles ont été souscrites 

par 3200 aciionnaires à 223, la Banque 

Française d'émision à 120. 

Le Marche a été peu animé et les cours 

faibles sur nos Rentes et même sur nos Eta -

blissements Financiers cependant assez re -

sistants : le crédit Foncier à 754, le com-

ptoir National d'Escompte à 609, le crédit 

Lyonnais à 900, la Société Générale dont 

les bénéfices se sont. élevés à 303,352 fr 08 

pour le dernier mois à 582, la Badquespé-

diale des valeurs industrielles action estam-

pillée à 224. 

Obligations Ville de Paris 18 94-96 très 
recherchées. 

Bec auer 538. 

Obligations 4 0|0 Cie Gle d'immeubles 
456,50 demandées. 

Transactions suivies eu actions Ste conti-
nentale d'Automobiles. 

Bon courant de négociatisns en actions et 

obligations de la Cie Novo Pavlovka pour 

lesquelles ou escompte une rapide plus value 

pour le moment prochain où son exploitation 
donnera des résultats. 

Ees actions de lOOfrsdela Ste Française 

des Chaudières a vapeur sont souscntesavec 

empressement car le système Solignac 

qu'elle doit evploiter et bien supérieur à 

tous les autres et dait leur assurer des divi-

dendes qui s'élèveront de suite à 16 0|0 ei 
pourront dépasser 50 0]0 

Chemins de fèr Français peu actips. • 

Information Financière Celte semaine la 

circulaire bihedomadaire de Spt Industri-

elle de crédit 8 rue Mémars, qui est envo-

yée gratuitement sur demade contient 

une étude des plus documentées sur les va-

leurs de cuivre. 

RÉGÉNÉRATEUR FAVORI 

DES CHEVEUX* 
Pour rendre aux cheveux gris ou décolorés 

leur couleur et beauté primitives ainsi que 

leur vitalité et brillant.
 C

i.« cuw « 
QBUn. Dépit : 3ti Rue Etienne Marcel. Puis. 

Se trouve à Sisteron, chez M. H. REBATTU 

Mercerie Parfumerie, rue porte de Provence 

(Entreprise <§@égg<§g £ean 
Fontainier- Hydroscope 

Domicile : Hôtel Nègre, SISTERON 

M. CHAUVIN à 1 honnenr d'informer 

le public qu'il se met à sa disposition 

pour la découverte des sources souter-

raines telles que : soufre, phosphate, 

minerai, schiteet tout ce qui concerne 

les matières gazeuses. Il est tellement 

sûr de sa méthode • qu'il se charge non 

seulement de deviner les courants d'eau 

et les matières indiquées ci-dessus, mais 

encore la profondeur. 

Le prix dés salaires est fixé à 20 fr. 

pour chaque indication plus 10 fr. com-

me déplacement. Les personnes qui fe-

ront appeler M. Chauvin pour leur don-

ner seulement des indications, paieront 

tout de suite après l'indication faite. 

Celles qui ne voudraient payer qu'après 

complète réussite auront 3 mois de cré-

dit mais le prix sera de 50 fr. Sil n'y a 

pas d'eau on n'aura que le déplacement 

à payer. 

M. Chauvin se charge également de 

l'exécution des travaux. 

Succès Garanti — Nombreux Certificats 

Tout Paris sous la main 
La fin de notre siècle aura réalise un véritable mi-

racle de Typographie et de bon marhé ; le PARIS-

HACHETTE qui pour 3 fr.75, met en 1600 pages sur 

trois colonnes, Paris tout entier sons la main. 

La première partie de cet annuaire Illustré de Pa-

ris pour 1899 contient près de 3000 rubriques sur les 

Pouvoirs Publics, les services Administratifs, l'En-

seignement, les Lettres, les Arts, le Commerce, l'In-

dustrie. 

La deuxième partie*donne 140.000 adresses de l'In-

dustrie et du Com:i;eree parisiens, 

La troisième partie, la nomenclature de toutes les 

rues de Paris. 

La quatrième partie, les adresses mondaines de tou-

tes les notabilités parisiennes avec indication de leur 

jour de réception et de leur villégiature. 

C'est quatre Annuaires en un seul. 

Tous ceux qui de près où de loin ont des relations 

avec Paris ou y sont appelés par des affaires, com-

prendront l'utilité d'un pareil livre qui réunit de s* 

nombreux renseignements et offre en outre a ses 

acheteurs, un grand Plan complet de Paris et 10 lions 

pour 10 billets de théâtre à pix réduit pour une Ou 

deux personnes: 

L'édition de 1899 du PARIS-HACHETTE qui 

vient de paraître, est illustrée de 1 150 portrails et de 

nombreuses statistiques pittoresque reflétant le mou-

vement vivant de la grande crpitale. 

CASA GRANDE frères 
CHIRURGIENS-MÉCANICIENS-DENTISTES 

SPÉCIALISTES EN PR0THÉZE DENTAIRE 
Dents et Dentiers artificiels 

(Nouveau système Américain) 

Abonnements aux soins de la bouche 

Consultations gratuites de 

8 à 9 heures du matin 

3, RUE DEIEUZB 3, SïSTEfiON 
et Grande Rue, 25, MANOSQUE (B-AJ. 

A LOUER DE SUITE 
1° UNE PROPRIETE d'agrément 

et de Rapport, 

Sise au quartier du Thor 

Pour tous renseignements et visi-

ter la maison, s'adresser à 

M. Eugène PEIGNON, gref-

fier, rue droite, Sisteron. 

UN HASARD PROVIDENTIEL 
vient de faire découvrir, dans un vieux couvent 

de Jérusalem, un manuscrit renfermant le 

RECETTES de ces merveilleux REMÈDES des 

TEMPLIERS, ayant obtenu jadis ces guûrisons 

presque miraculeuses (dans les maladies de poi-

trine, de Y estomac, de la vessie, àucœur, de la peau 

la goutte, les rhumatisms, ['anémie, la chlorose etc.) 

qui font encore l'étonnement des savants de ce 

siècle. Ni poisons, ni produits nuisibles n'entrent 

dans la composition de ces remèdes, si simples 

qu'ils permettent à chacun d'être son propre mé-

decin et celui de sajamille. 

M. MALAPEFT, à Maiche, (Doubs), dépo-

sitaire de ce précieux manuscrit, prennant 

pour sienne la devise de ces moines médecins 

offre la brochure explicative à toute personne 

qui (oint à sa demande un timbre de 0 fr. 15 c 

pour la recevoir franco. 

NOUVEAUTES 
Nous prions les Dames qui n'au-

raient pas encore reçu notre Catalogue 

général illustré « Saison d 'Été », 
d'en faire la demande à 

mm. JULES JALUZOT «S Ç'\ PARIS 
L envoi leur en sera lait aussitôt 

gratis et franco. 

5 8 années tle succès 

Grand Prix, exposition universelle Lyon 1894 
I Granit Prix exposition universelle Bordeaux 1895 

">RICQLÈS 

HORS CONCOURS, MEMBRE DU JURY 
Exposition nationale ROUEN 1896 

. Expoait. universelle BRUXELLES 1897 

AlCOOL, 

de 

MENT 

Le seul Alcool de Menthe Véritable 
, DISSIPE les maux de cœur, de tête, d'estomac, les 

indigestions, les Etourdissements 
SOUVERAIN comrela ORIPPE

 et
 j

es
 REFROIDISSEMENTS 

Seprend à la dos* de quelques gouttes dans un 
| verre d'eau encrée ou mienx encore dans une tasse 

de tisane ou de lait chaud. 

EXCELLENT aussi -pour les dents, tabouche 
et dans les soins de la Toilette. 

REFUSER LES IMITATIONS . 

EXGIE RLE NOM DE RICQLES 
BWBBE3 1 lÉBBBBSSBBfe 

Aux Musiciens ! 

K 

A vendre dans de très bonnes 

conditions 

UN C0PMT A PST0N 
Système BESSON, à l'état de neuf 

S'adresser au Café de la Terrasse 

chez M. Amatjen 

Le gérant : A. TURIN. ~~ 

A VENDRE A L'AMIABLE 
Une Propriété 

• Au quartier des Bonts-Enfants 

S'adresser à M. Pascal Auguste 

LESSIVE PHÉNIX 
ne se oend qu'en paquets de 

I, 5 & IO KILOGFt. 
500 & 250 GRAMMES 

portant la Signature J. PICOT 

Tout produit en sacs toile ou en 
vrac, c'est-à-dire non en paquets 
signés J. PICOT, n'est pas de la 

LESSIVE PHÉNIX 

ENCORE LA COQUELUCHE! 
• Nous apprenons tous les jours d,; no-.i-

relies guérisons accomplies par l'Eut ulsi >n 
Scot.'. <Viij urd'liui, c'est un eus de eoque-
Aiulu', compliquée d'anémie, de dépéri.sse-
,)nciit;dë refus de nourriture, chez u i petit 
iiirç^h de 5 ans, dont la mère nous envoie 
'.u récit suivant : 

Paris, le 17 octobre 1897 . 

« Messieurs, j'ai employé votre bienfaisante 

Emulsion Scott 
pour mon petit 

farçon âgé de 
ans, atteint de 

coqueluche de-
puis plusieurs 
mois, exténué 
pardecontinuel-
les quintes de 
toux. Éxtrême-

mentanémié par 
la lièvre, sa fai-

blesse augmen-
tait chaque jour 
et il refusait tous 
les aliments. 
«Surles conseils 
du Docteur, je lui 
fis prendre votre 
b.mulsion Scott, 

tt, au bout de quelques jours, la lièvre di-
minuait, la toux disparaissait, l'appétit 
revenait peu à p u et, avec lui, les fin -ces 
du malade. Aujourd'hui, il est tout à fait 
reu is et se porte à merveille. 

«Veuillez agréer, Messieurs, avec mes rc-
inercicineii s, l'expression de maconsi Icra-
ti m dist n<ruée. (Signé): M. Carchan, Ins-
tilut'r'ce, 59, rue Marcadet. » 

On sait que l'Emulsion Scott est le re-
mède spécifique de toutes les maladies de 
la gnrse et (les voies respiratoires; mais 
dans le ras relaté ci-dessus, elle ne se cou -
truie pas de guérir la coqueluche, elle ré-
tablit i-nc'o e la nutrition de l'enfant, ré-
guiarise sa digestion et fait cesser sa fai-

liless". Il ne s'agit pas Ici de théories, mais 
bien de faits précis, publics et que chacun 

peut conti 01er: la réputation de l'Eniulsini 
Scott icpose sur l'expérience de hus ceux 

eu ont fait usage. 

Echantillon sera envoyé franco contre 
W centimes de timbres adressésà: Delouche 
'X (','«,10, rueGravel.Levallois-Perret (Seine). , 

Maurice CAHCIi,' 

EN JOURS 
DK 

l'Anémie 

|SlJI|lllllll !IIB|lllllBIIIIII!i uni: 

GUERI S OH 
RADICALE 

Seul Produit n nznrisè spécialement. 

Pour Runseiptt-'mrilU; s'adresser chez Ici 
SŒURS do la GHAT'.I ' É.105. Rue Salut-Domlntque. PARIS 

GUINET, rharmaeieu-Cliiiui^le, 1, Passage Saulnler, Parla. 

tN VENTE DANS TOUTES LES PHARMACIES 
B 

«AMDS SUCCEi en 1808, 18»9, 1 
$9 Premier Prix de Viticulture en 1891 

Un grand diplôme d'honneur, deux médailles de bronze, deux médailles d'or en 18DS 

Esta CONTRE LE MILDIOU ET LE BLACK-ROT 

SULFATEUli LIQUIDE TAHDIEU 
Bouillie à l'ammoniure de cuivre toute préparée en bouteilles et en bonbonnes 

L"g7S0 6 Contre l'Oïdium Q fl^B 

Soufre Liquide Nicotiné Insecticide 
Botiillie h l'oxy .sulfure sulfureie Calcium combiné enbouteilles et n bonbonnes ' j| 

Prêt à pulvériser avec le pulvérisateur, suprimant la souiïïeusn. souftlets et
 (
g 

appareils spéciaux, Prod, 4000 bouteilles: 5000 dépositaires; 45 entrepôt* en j|j Prod, 4000 bouteilles : 5000 
France et k l'étranger ; demandez la notice explicative. Laboratoire, usine et SLO

; 

social àPRAUTHOY (Haute-Marne). On accepte un seul agen: revende, 
par commune vignoble, sous référence. Entrepôt à Diyne; M. Nuèl Ailhiud, N 

■ ■m Bai 'iaiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiuiel 

c 

H* 
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s 

s 

S 
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4 FONDÉE E]4 1848 

OT Ë 

Bue Mercerie, Si STE 11 ON, (Basses- Alpes.) 

BIJOUTERIE. H0KL06ERIE 
ORFÉYRERïE^jOPTïUUE 

GRAND ASSORTIMENT DE BIJOUTERIE 
OR, ARGENT, DOUBLÉ ET NICKEL 

Orfèvrerie, Argent et Ruoltz 1
er

 titre 

DIAMANTS ET PIERRES FINES 

Spécialité pour Corbeille de Hariuge 

BIJOUX BBS ALPES 

Horlogerie Garantie de Paris, Besançon 
ET GENÈVE 

INSTRUMENTS DE PHYSIQUE ET DE MATHÉMATIQUES 
LUNETTERIE FINE DE MOREZ 

Longues vues et Jumelles choix supérieur 

SÉPARATIONS TRÈS SOIGNÉES ET GARANTIES 

Achat au plus haut Cours des matières Or et Argent 
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MEDAILLE D'OR -- DIPLOME D HOMSUR — ,IIOI\3 CONCOURS 

D 
47, Rue Droite, SISTERON ■ Droite 

Dépôt Général des EAUX MNÉRALES Françaises et Etrangères 
Et de toutes spécialités Pharmaceutiques 

Fabrique de Produits Vétérinaires spécialisas 

Notre nombreuse Clientèle est assurée de toujours trouvera la Pharmacie, des produits irréprochables de l re qualité et une grande modi-

cité dans les prix. — Les ordonnances de MM. les docteurs sont dans Leur préparation l'objet d'une attention toute particulière de notre part. 

mmmmmmammmmÊmmmm^mmmmmmmm^k^mmm ™? ^ ' . ... ■ 

BANDAGES - BAS POUR YARÏGKS 
raimnnmnmmmmimwaminmimnn 

DÔ U C H ES D E S M A R K 
rrrïïnpimmBnuiJilinninrnnninmattfilirmD 

INJECTEURS, IKIUGATEURS, ETC. 
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y 

•♦ 

♦ 

m 
m 
m 

♦ 

m 

If 
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La Grande Savonnerie C. FEIUIÏER el C ie 

Marseille 

SAVON PLU 

72 oio d'huile 

' EXTRA" GARANTI 

SAVON PUR 

72 0|0 d'huiie 

'EXTRA" GÀRi 

Le SAVON EXTRA MARQUE "lie €hat est un Savon pur 

fabriqué avec des matières premières de qualité supérieure, 

li procure une économie de 30ojo sur le poids du savon employé 

SOC'ANONYME f AI 

DEUG^DISTIU'.* L . U l SI ;N 1ER FlIS AÎNE S C' io odo.ooo r« s . 

ira 

' » 

' 

■■V "S, " s •S -S-

B% % ï S S / 
I V* p - « 1 
C» °\ /^5RS A BASE DE FINE CHAMP>S. / r- jQ 

2g gj^^^^Fs SUPÉRIEURS HYGitN^^^ 5 °" 
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mm 

CT> 
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; ~ 1 1 1 % % 

PMA a,. 

PRODUITS CHIMIQUES, PH 

DEPOT 

Pharmacien de I e Classe de i'Eeole supérieure de Montpellier 
SISTERON, Rue de Provence (A coté do l'Epicerie Marseillaise) 

Accessoires de Pharmacie 

Bandages, Bas pour varices 

Spécialités Pharmaceutiques 

Parfumerie Hygiénique 

Produits Vétérinaires 

Françaises et Etrangères 

OBJETS DE PANSEMENTS-

PRODUITS ANTISEPTIQUES 

ANALYSES CHIMIQUES - MÉDICALES - INDUSTRIELLES 

SPECIALITES 

DE LA MAISON 

Sirop contre la coqueluche 

Baume contre les cors 
Injections contre les écoulements 

Mixture anti-gastralgique 

Baume dentaire 

Lotion contre la chute des cheveux 

Gouttes anti-anémiques 

Présure liquide — E-\u dentifrice 

Cachets anti-névralgiques 

Vin reconstituant 

DOUCHES, INJECTÉURS, IRRIGATEURS 

& AGRICOLES 

es hémorroïdes Pommade contre 

Sirop vermifuge 

Tœnifuge contre le ver solitaire 

Eau de Cologne et de Quinine 

Produits Photographiques 

BANQUE FRANÇAISE 
18, Boulevard Monima. .re, PARIS 

PRETS sur toutes successions en France. 

A f* U À T de Nues- Propriétés et Usufruits, 
U II H I Constitution de Rentes viagères. 

à nu taux beaucoup plus élevé que les c iM d 'Assurances 
REMISE -A.TJX INTERMÉDIAIRES 

Téléphnnn A'" 133-26. 

I PHTISIES, BŒrïïS, ASTHME, 
bu-, . m, E!1R0U£MENTS 

Guéris en aspirant la 

CIGARETTE LAGASSE 
RcgthR-rutctir des organes respiratoires 

**îo»tV P"1 '• 1 f" 1*- 'B paq»el franco poste 

Dépôt : Pharmacie Centrale d'Alsace-Lorraine 

11, rue Lafayelle, PARIS, et toutes Pharmacies 

LE^YOUIST 
165, ruo do Paris, MONTOEUIL-SOUS-IIOIS (Scino). 

CAHIER A BOUT AMBRÉ 

CAHIER GOMMÉ, FERMOIR INUSABLE 

Les Abonnés anciens et nouveaux du Journal 

,# LA RENTE 
* reçoivent Gratuitement en prime 

Un ouvrage contenant plus de 250.000 numéros de Titres so 
aux anciens Tirages, aveo ou sans lots, et non remboursés. 

1» publie : Revue de la Bourse, du Marché en Banque, ries Assurances, — Comptes n 

d'ÀssemMéos.- Rapports des C iM . — Cours de toutes les Valeurs. — Cours dr- Bruxelles, Lyon. Mim 

Lille, etc. — Echelle rie? Revenus. — Bilans des Sociétés. Avis de paiement ries Cou i» us. ' d.i.v. ni 

Recettes du Suez, ries C lM rie Gaz, d'Electricité, des Oninitiiis.Vditint-s'.Tr.n!! wMv;.C ; 'r 

t* Chance s, ton* Ins tira :cs français et étranR'rs. — Un An : O fr .- 5, >i DrDti^t.Pj 
d'Assemblée* 

Chaux Eminemment Hydraulique 

EL BtTÛciÊN LAU2KB 
Fournisseurs des Ponts et chaussées 

Chemins de fer et Administrations 

Usine à VE jeur a ilGONCE 

par FORÇA LQUIER (Basses-Alpe, 

Gare d'Expédition, LURS. 

»«;. eu Fait tr 
de Mitflct * ' 

F"blanoljei 

Près Montêliniav (Orômp). — 5 a i0 tr. par jour, 
1 bouteille par jour contro l'Obésité, surtout celk in 
Tentre. — Ecrire au Gérant pour eusse rie 60 bouieulei 

 f33 fr.) prise à la. Gare 5e Moniel^mar. 
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LeGôrant, 

'JSj&Sg!^ ̂ n -URS | de tous Systèmes | ù découper 

-SI?8 allereativ-s. circulaires et S rul.an. iïortaiseuses, Machines i 
Percer. - OUTILS de tout s sortes, Français. Anglais et Américains 

pour IJjtCAmClBRS, MKN'-iqcKS, ToUHNtURS, CtC. ASIATEURS. — BOITES D'OUTILS 

»S55î T2»?* oSi" t»»tes tarniturss pour Ig Découpage, Il Tour, la Sculpture, ,\e. 

SS: ̂ - TIERSOT însgss&aâa 
,noHsuo[(couH9, MEMORS DU JURY ^US jtxpoiitioai d« PÂfilS1S$Û-iSSf-tW-fS9$, 

Vu pour la légalisation de la signature ci-contre Le Maire, 
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